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“Toutes les nations m’appelleront i •
Bienheureuse". * •v»

Chronique Mariale Internationale.

Notre-Dame de Pontmain

SITUÉ sur les confins du diocèse de Laval, non loin de la 
Bretagne et de la Normandie, le petit bourg de Pontmain est 
devenu célèbre depuis les apparitions surnaturelles de 1871. 
C’est là que la Très Sainte Vierge est venue apporter l’espé­
rance à la France qui était à cette époque, comme aujourd’hui, 
opprimée par la Prusse. Résumons ces faits merveilleux pour 
les lecteurs de nos Annales à qui nous demandons de prier 
pour la fin de cette longue et cruelle guerre.

Le 17 Janvier 1871, à 5 h. ]/2 du soir, Eugène Barbedette. 
âgé de 12 ans, et son frère Joseph, âgé de 10 ans, travaillaient 
avec leur père â piler des ajoncs dans la grange contiguë à leur 
demeure, lorsque l’aîné des enfants sortant un instant pour voir, 
disait-il, connue était le temps, aperçut une belle grande Dame 
qui se tenait à sept mètres environ au-dessus et en arrière 
d’une maison appartenant à Augustin Guidecoq.

La Dame avait une robe bleue parsemée d’étoiles, sans cein­
ture et sans taille, qui tombait du cou jusque sur les pieds. 
Les manches étaient larges et pendantes. Elle avait des chaus­
sures bleues comme la robe, ornées d’un ruban d’or formant 
un noeud.

Un voile noir cachant entièrement les cheveux et les oreil­
les et couvrant le tiers du front retombait sur les épaules 
jusqu’à la moitié du dos. Sur la tête elle portait une cou­
ronne d’or, sans autre ornement qu’un petit liseré rouge dis­
posé à peu près au milieu.

Eugène contemplait avec joie la céleste apparition quand 
son frère Joseph vint le rejoindre et eut le bonheur de voir la 
belle Dame lui aussi. Leur mère étonnée raconta la chose aux


